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Exo 4

p0"

r]2 l o
n;

Incidence normale i=0, r=0 N ,sini=nisinf—> sinr=n,sini/n,

i=30°, on a alors sinr=1=—=>r=90°

i : angle limite

30° /R

CON

r

n ,sini=nisinr  sinr=n,sini/n;
n ;sini=n,sinr  sinr=n;sini/n,

i=60°, on a alors sinr= 2.4/3/2 =\/3
i=37°,onaalorsr=17,51°

(Impossible =—=> il y a réflexion
totale)

EXO 5
Ona h=12m,e=0,6m, L=0,7m
tg i;= L/h =0,7/1,2= 0,58 ; d’ou i;= 30,25°
n;=1 (air), n,= 1,33 (eau)

D’apres le schéma, le pécheur voit le poisson a la distance HP, . En effet,
le rayon incident est issu du poisson (P) qui se réfracte au point (O).

Attention les rayons lumineux sont issus des objets et non pas de 1’ceil.

Il faut déterminer la distance HPg



D’apres la loi de Snell-Descartes, on a :
n¢Sin i1= N,Sin i, d’ou SiN I, = N;Sin v/ Ny, = 1,=22,2°
Sachant que tg i,= O,P,/e = OyP,=tg ixe = 0O,P,=0,24m
On peut écrire aussi d’apres la figure :
tg i1,=0,P,/HP; comme O,P, = 0,P;=0,24m
= tg 1;=0,P1/HP; = HP;=0,42m
C’est a cette distance que le pécheur voit le poisson.

Le pécheur doit lancer 'harpon plus loin pour éventuellement toucher le
poisson. En effet, le poisson nous semble proche de la surface de I'’eau mais
en réalite, il est plus loin.
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Exo 6
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